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Résumé exécutif
De fa�on g�n�rale, les peintures se r�partissent en peintures pour b�timent ou 

d�coratives et en peintures industrielles. Le plomb est principalement utilis� dans les 

peintures comme agent colorant. Le plomb donne �galement aux peintures une plus 

grande durabilit� et une plus forte r�sistance � la corrosion. 

La peinture � base de plomb dans les anciennes maisons a �t� depuis longtemps 

associ�e � un niveau �lev� de la plomb�mie chez les enfants qui y vivent. De 

nombreuses �tudes ont conclu que la peinture au plomb demeure une importante 

source d’intoxication au plomb. 

Plusieurs r�centes �tudes ont r�v�l� la pr�sence de plomb, en fortes concentrations, 

dans les nouvelles peintures laqu�es d�coratives disponibles sur leu march� pour le 

public dans cinq pays (Van Alphen, 19991; Clark et al, 20062; Adebamowo et al, 

20073; Kumar et Gottesfeld, 20084). Il urge de d�terminer la teneur en plomb des 

peintures dans d’autres pays pour documenter et justifier la n�cessit� d’une 

interdiction de son utilisation continue au niveau mondial. Vu les effets dangereux du 

plomb sur la sant� humaine, plusieurs pays ont promulgu� des lois destin�es � la 

r�glementation des concentrations de plomb contenues dans les peintures. Les 

Etats-Unis viennent de r�viser la concentration maximale de plomb permise dans les 

nouvelles peintures de 600 � 90 ppm.   

Il est �galement important de d�terminer la teneur de plomb dans les peintures et la 

contamination de la poussi�re domestique afin d’�laborer des programmes de 

r�duction de l’exposition au plomb. Une �tude pilote men�e sur un �chantillon 

1Van Alphen, M. (1999) Le plomb dans les peintures dans l’eau en Inde. In: George, A. M. (Ed.), 
D�bats de la conf�rence internationale sur la pr�vention et le traitement de l’intoxication au plomb: 
Mise en œuvre d’un programme national dans les pays en d�veloppement, du 8-10 f�vrier, 1999. The 
George Foundation, Bangalore, India, pp. 265-272

2 Clark CS, Rampal KG, Thuppil V, Chen CK, Clark R, Roda S. La teneur en plomb de la peinture 
nouvelle peinture domestique actuellement disponible dans plusieurs pays asiatiques. Environmental 
Recherches 2006; 102: 9-12.

3 Adebamowo EO, Clark CS, Roda S, Agbede OA, Sridhar MKC, Adebamowo CA. Teneur en plomb 
des feuils s�ch�s dans des peintures domestiques actuellement vendus au Nigeria. Science de 
l’environnement dans son ensemble 2007; 388 (1-3): 116-120.

4 Kumar, A et Gottesfeld, P. (2008). La teneur en plomb dans les peintures domestiques en Inde. 
Science de tout l’environnement, 407(1), 333-337
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repr�sentatif de maisons � Delhi a montr� des niveaux tr�s �lev�s de plomb dans la 

poussi�re domestique.   

Il s’av�re �galement n�cessaire de mener des �tudes suppl�mentaires de ce genre 

ailleurs pour d�terminer les sources de plomb dans la poussi�re, afin que les 

programmes �labor�s pour y rem�dier abordent les principales sources contributives 

de plomb qui mettent en danger les enfants et les femmes enceintes qui passent la 

plupart de leur temps dans ces maisons. 

Les enfants sont connus pour manger les �clats de peintures. Le plus souvent, la 

peinture au plomb � l’int�rieur et � l’ext�rieur des maisons contribue � la 

contamination du sol et de la poussi�re qui est souvent la plus importante source 

d’exposition des enfants. Ainsi, les enfants absorbent le plomb en jouant pr�s du sol 

et en ayant souvent les mains � la bouche. Une exposition importante peut 

�galement provenir de la peinture au plomb lorsque des particules tr�s r�duites 

deviennent a�rog�nes durant le pon�age et le raclage au moment de repeindre  et 

de remodeler. En outre, la d�gradation de la peinture et le d�senrobage des 

peintures sur la partie ext�rieure des b�timents contribuent �galement � la 

contamination du sol par le plomb. 

Aux Etats-Unis, les autorit�s sanitaires recommandent une intervention de sant� 

publique lorsque l’organisme d’un enfant pr�sente une plomb�mie de 10 �g/dl ou 

plus. Une documentation r�cente bien fournie souligne qu’il ne peut pas y avoir de 

marge de s�curit� � des expositions existantes et que les enfants expos�s m�me � 

des niveaux inf�rieurs � 10 �g/dl ont fait montre de d�ficiences intellectuelles. Les 

jeunes enfants (de moins de six ans) sont reconnus comme �tant les plus 

vuln�rables � l’exposition au plomb, m�me � des doses faibles. Les femmes 

enceintes constituent le deuxi�me groupe le plus vuln�rable. Le plomb traverse 

�galement le placenta et atteint le fœtus en d�veloppement.  

La sixi�me session du Forum Intergouvernemental sur la S�curit� Chimique (FISC), 

qui s'est tenue du 15 au 19 septembre 2008 � Dakar, au S�n�gal, a adopt� 

unanimement une r�solution demandant � �liminer le plomb dans les peintures dans

le monde entier. 
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� Toxics Link � et le R�seau International pour l’Elimination des POPs (IPEN) ont 

d�cid� de travailler conjointement avec d’autres organisations partenaires dans 

diff�rentes r�gions du monde pour d�terminer la concentration totale de plomb (Pb) 

contenue dans les nouvelles peintures d�coratives disponibles dans plusieurs pays 

en d�veloppement en vue de conna�tre la quantit� de plomb en cours d’utilisation 

dans  ces pays. 

Apr�s des recherches pr�liminaires de base, les 10 pays suivants ont �t� 

s�lectionn�s pour l’�chantillonnage : 

1. Le Sri Lanka en Asie M�ridionale 

2. Les Philippines en Asie M�ridionale

3. La Tha�lande en Asie du Sud Est

4. La Tanzanie en Afrique 

5. L’Afrique du Sud en Afrique 

6. Le Nigeria en Afrique 

7. Le S�n�gal en Afrique 

8. Le B�larus en Europe de l’est 

9. Le Mexique en Am�rique latine 

10.Le Br�sil en Am�rique latine 

Les �chantillons ont �t� re�us de Novembre 2008 � F�vrier 2009. Un total de 317 

�chantillons de peinture, dont 26 �chantillons provenant de l'Inde, ont �t� ensuite 

trait�s pour analyse au laboratoire. Les �chantillons ont �t� analys�s selon les 

proc�dures standard d’analyses d'exploitation pour le plomb dans la peinture par 

digestion acide sur la base de plaque chauffante ou micro-ondes et d’une 

spectroscopie d'�mission avec plasma inductif, l'EPA, PB92-114172, sept. 1991; 

SW846-740 (US EPA, 2001)
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Résultats

Les principales conclusions de l’�tude sont les suivantes : 

1. Au total 317 �chantillons de peinture, dont 232 �chantillons laqu�s, 78 

�chantillons de plastique et 7 �chantillons de vernis ont �t� analys�s pour 

d�tecter les concentrations de plomb. 

2. Sur l’ensemble des �chantillons, 53 % des �chantillons contenaient plus de 

90 ppm de plomb, tandis que 50 % des �chantillons pr�sentaient des 

concentrations de plomb sup�rieures � 600ppm. 

3. Quelque 68.5 % des �chantillons de peintures laqu�es ont pr�sent� des 

concentrations d�passant 90 ppm, alors que 65% des �chantillons de 

peintures laqu�es avaient des concentrations de plus de 600 ppm. 

4. Seuls 10 % des �chantillons de peinture plastique avaient des concentrations 

sup�rieures � 90 ppm.

5. La moyenne g�n�rale des concentrations de plomb �tait de 18220,3 ppm, 

tandis que pour les �chantillons laqu�s, la moyenne �tait de 23707 ,1 ppm. 

Pour les �chantillons de plastique, la moyenne �tait de 1508,5 ppm. 

6. En prenant tous les �chantillons ensemble, 50 % d’entre eux pr�sentaient des 

concentrations de plomb de plus de 1541,2 ppm. Dans le cas des 

�chantillons laqu�s, la concentration m�diane de plomb �tait de 3914,2 ppm. 

Concernant les �chantillons de peinture plastique, la concentration moyenne 

de plomb �tait de 9 ppm, ce qui implique que 50 % des �chantillons de 

plastique pr�sentaient des concentrations de plomb de plus de 9 ppm. 

7. Les concentrations de plomb variaient de 0,6 ppm � 505716 ppm (51 %). 

8. Les marques de peinture multifonctionnelles utilis�es dans plusieurs pays en 

montrent une variation des niveaux des concentrations de plomb dans les 

�chantillons provenant de diff�rents pays. 
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9. (a) Sur les 54 entreprises de peinture ayant des produits contenant du plomb 

d�passant 90 ppm, 6 �taient des filiales de soci�t�s am�ricaines, et 8 autres 

des filiales d’entreprises europ�ennes ou japonaises. 

(b) Au moins 3 des entreprises de peinture ayant des produits contenant du 

plomb sup�rieur � 90 ppm disposent d’une certification ISO 14001 dans le 

pays o� les peintures ont �t� achet�es, et 7 autres pr�tendent � la norme de 

certification ISO 14001.

(c) Dix des entreprises de peinture sont des filiales ou des marques 

autoris�es de grandes entreprises certifi�es ISO 14001.
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Conclusions

Les principales conclusions tir�es de l’�tude des �chantillons de peintures provenant 

de 10 pays � travers le monde sont :

1. A quelques exceptions pr�s, tous les �chantillons de peinture plastique 

avaient de faibles concentrations de plomb, souvent inf�rieures � 90 ppm. 

2. La grande majorit� des �chantillons de peinture laqu�e avaient des 

concentrations de plomb sup�rieures � 90 ou 600 ppm. 

3. La pr�sence de petites quantit�s de plomb dans la plupart des �chantillons de 

plastique peut �tre due aux impuret�s dans les mati�res premi�res puisqu’un 

pourcentage significatif d’�chantillons contenait moins de 20 ppm de plomb.

En dehors des 317 �chantillons de peintures plastiques, 101 �chantillons (32 

%) avaient moins de 20 ppm de plomb.

4. Il a �galement �t� not� qu’il existe une petite diff�rence dans le pourcentage 

des  �chantillons ayant des concentrations de plomb sup�rieures � 90 ppm et 

celui des �chantillons ayant des concentrations de plomb de plus de 600 

ppm. 

5. Il est �vident qu’il existe des alternatives au plomb dans les peintures 

puisqu’un certain nombre de marques provenant de diff�rents pays 

pr�sentent r�guli�rement des concentrations de plomb faibles, m�me dans 

leurs produits laqu�s. Les succ�dan�s de nettoyage pour les pigments � base 

de plomb comme le dioxyde de titane ont �t� utilis�s pendant un certain 

temps. 

6. Il y a un manque g�n�ral de sensibilisation sur la probl�matique du plomb 

dans la majorit� des pays qui ont particip� � la pr�sente �tude.

7. En l’absence de toute norme obligatoire concernant le plomb dans les 

peintures, les entreprises, grandes ou petites, se livrent � des activit�s de 

production d’articles contenant du plomb sans se soucier de ses impacts sur 

la sant� humaine et l’environnement. 
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1. Introduction et recherche bibliographique
De fa�on g�n�rale, les peintures se r�partissent en peintures pour b�timent ou 

d�coratives et en peintures industrielles. Alors que les peintures d�coratives sont 

utilis�es dans le secteur du b�timent, les peintures industrielles incluent les 

rev�tements en poudre, les rev�tements � haute r�sistance, les peintures marines et 

d’automobiles. Les peintures d�coratives sont principalement utilis�es pour l’int�rieur 

ou l'ext�rieur des maisons et des b�timents et incluent d'autres rev�tements tels que 

les �mulsions, laqu�s, vernis, les finitions en bois, et les badigeons. En fonction des 

solvants utilis�s, les peintures d�coratives sont �galement cat�goris�es en peintures 

� l’eau et � l'huile. Les peintures plastiques ou au latex ou �mulsion sont des 

peintures � l’eau tandis que les peintures laqu�es sont des peintures � huile.

La consommation annuelle de peinture par t�te d’habitant varie dans diff�rentes 

r�gions du monde. Alors que la moyenne mondiale est de 15 kg par habitant et par 

an, dans les pays d�velopp�s la moyenne est de 22 kg. Dans les pays de l’Asie du 

Sud-Est, la consommation annuelle de peinture par habitant est de 4 Kg. En Inde, la 

consommation annuelle par habitant est de 0,5 kg. La consommation moyenne 

comprend � la fois les peintures d�coratives et les peintures industrielles. La part de 

march� des peintures d�coratives et des peintures industrielles varie �galement 

entre les pays. Il est not� dans les pays d�velopp�s que la part de march� de ces 

deux segments est g�n�ralement dans la proportion de 50:50, tandis que dans les 

pays en d�veloppement les peintures d�coratives dominent la part de march�, avec 

l'Inde ayant g�n�ralement des peintures d�coratives et industrielles dans une 

proportion de 70/30. Dans le segment des peintures industrielles, c'est le secteur de 

l’automobile qui est le plus grand consommateur de produits de peinture. 

Utilisation de plomb dans les peintures 

Le plomb est utilis� dans les peintures principalement comme colorant, mais aussi 

pour la durabilit� et la r�sistance � la corrosion. Le plomb permet �galement aux 

 Le plomb (Pb) est consid�r� comme un m�tal lourd appartenant au groupe IV A (14) du tableau 
p�riodique des �l�ments ayant pour num�ro atomique 82 et pour masse atomique 207.2. Le plomb 
pur est de couleur blanc–argent� qui s’oxyde et devient gris-bleu lorsqu’il est s’expose � l’air (U.S. 
EPA, 1998). Il est mou (suffisamment pour �tre gratt� avec les ongles), dense (11,3 g/cm3), mall�able 
rapidement fusible. Le faite d’allier le plomb avec de petites quantit�s d’arsenic, de cuivre, 
d’antimoine, ou autre m�taux le rend dur. Les produits contenant du plomb sont fabriqu�s en utilisant 
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peintures de s�cher plus rapidement. Il donne la durabilit� aux rev�tements sur les 

murs, les bois et les m�taux.  Un certain nombre de compos�s du plomb peut �tre

utilis� comme des pigments de peintures comme l’oxyde de plomb, le carbonate de 

plomb (connu �galement sous le nom de c�ruse), et les chromates/molybdates de 

plomb (GEIPZ, (groupe d’�tude international du plomb et du zinc, 2004). Le 

carbonate de plomb a �t� historiquement utilis� pour des peintures murales dans les 

maisons et demeure une importante source d’exposition au plomb. Les chromates, 

molybdates et sulfates de plomb sont �galement tr�s utilis�s. Ce sont des pigments 

inorganiques pour des couleurs jaunes vives, jaunes opaques, rouges et oranges 

vives et opaques dans les peintures. Il y a cependant des succ�dan�s facilement 

disponibles pour tous ces compos�s du plomb. 

Les peintures au plomb dans les anciennes maisons ont longtemps �t� associ�es � 

une forte plomb�mie chez les enfants qui y vivent (Clark, et al, 1985). Les relations 

de causalit� �taient consid�r�es comme �tant principalement dues � l’absorption de 

plomb contenu dans les �clats de peintures au plomb (Lin-Fu, 1967). Dans l’une des 

premi�res �tudes sur le plomb dans les peintures et le sol, (Clark, et al, (2005) ont 

conclu que la peinture au plomb doit �tre consid�r�e comme une importante source 

potentielle d’intoxication au plomb en Inde. Ils ont �galement d�termin� que le plomb 

�tait pr�sent dans 29 �chantillons de peinture pr�lev�s de Gujarat et de Karnataka 

en Inde et ont rapport� que 11 des �chantillons avaient des teneurs sup�rieures ou 

�gales � 1,0 mg/cm3 apr�s application d’une � trois couches de peinture. 

Dans l’une des �tudes men�es pour d�tecter des sources de plomb chez des 

enfants ayant une plomb�mie �lev�e � l'aide d'un analyseur portatif � fluorescence 

XRF, Kuruvilla A, et al, (2004) ont attribu� les niveaux �lev�s de plomb�mie d'un 

�tudiant aux balan�oires peintes en couleurs vives avec de la peinture au plomb 

dans une zone o� il jouaient r�guli�rement. Dans un autre cas, le niveau �lev� de 

ces allies. L’utilisation du plomb, et le proc�d� de son extraction du minerai remonte aux temps 
anciens; le tout premier exemple connu du plomb m�tallique est un chiffre en m�tal r�cup�r� du 
Temple d’Abydos en Haute Egypte, consid�r�e comme datant de 4000 ans avant J�sus Christ 
(Thornton et al., 2001). Le plomb m�tallique appara�t rarement dans la nature. Le plomb s’obtient 
d’habitue des minerais sulfur�s, souvent en combinaison avec d’autres �l�ments comme le zinc, le 
cuivre, et l’argent. Son abondance dans l’�corce terrestre est d’environ 0,0013 pour cent. Le plomb 
existe sous trios �tats d’oxydation, Pb(0)-forme �l�mentaire, Pb(II), et Pb(IV) et a trois formes 
chimiques, notamment le plomb m�tallique, les composes de plomb inorganiques, et les composes du 
plomb.
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plomb dans le sang a �t� associ� � une rampe enduite de peinture au plomb jaune 

o� l'enfant avait l’habitude de jouer. Le troisi�me enfant, ayant un niveau �lev� de 

plomb dans le sang avait l'habitude de l�cher la surface peinte (pica), conduisant � 

l'absorption de plomb. Une autre �tude int�ressante r�alis�e par Clark, et al, (2006), 

a trouv� 66 pour cent de nouveaux �chantillons de peinture achet�e en Chine, en 

Inde et en Malaisie, contenant 5000 ppm de plomb ou plus, tandis que 78 pour cent 

contenaient 600 ppm ou plus. Ils ont �galement soulign� que la teneur en plomb 

dans les peintures d�pendait des r�glementations. La m�me marque pourrait avoir 

des teneurs de plomb diff�rentes dans les diff�rents pays selon qu'il s'agisse ou non 

d'un r�glement existant (Clark, et al, 2006). Ils ont �galement d�clar� que 100 pour 

cent (n = 17) des �chantillons de peinture provenant de l'Inde contenaient plus de 

600 ppm de concentration de plomb, tandis que 83 pour cent des �chantillons 

avaient plus de 5000 ppm de teneur en plomb. Kumar et Gottesfeld (2008) ont 

rapport� que 84 pour cent des �chantillons de peinture laqu�e provenant de l'Inde 

qu’ils ont analys�s contenaient plus de 600 ppm de plomb, avec des concentrations 

allant jusqu'� 140 000 ppm (0,0025 � 14 pour cent). Toutes les peintures plastiques 

(� l’eau) qu’ils ont analys�es avaient des concentrations faibles de plomb inf�rieures 

� 25 ppm. 

Voies d’exposition de l’homme

Bien que les enfants soient connus pour manger des �clats de peinture, la peinture 

au plomb plus commun�ment appliqu�e sur les parties int�rieure et ext�rieure des 

maisons contribue � la contamination de la poussi�re et du sol qui est souvent la 

plus importante source d'exposition pour les enfants. Les enfants peuvent absorber 

du plomb en jouant sur le sol et en ayant fr�quemment les mains � la bouche. Une 

grande exposition peut �galement provenir de la peinture au plomb lorsque des 

particules tr�s r�duites deviennent a�rog�nes durant le pon�age et le raclage au 

moment de repeindre  et de remodeler. En outre, la d�gradation et le d�senrobage 

des peintures sur la partie ext�rieure des b�timents contribuent �galement � la 

contamination du sol par le plomb. Les sols contamin�s sont une source d'exposition 

particuli�rement importante pour les enfants. L'absorption de terre, de poussi�res et 

d’�clats de peinture au plomb contamin�s et le l�chage de jouets avec le contact des 

mains avec la bouche pendant les activit�s ludiques sont des sources importantes 
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d'exposition au plomb chez les nourrissons et jeunes enfants. Chez les nourrissons 

et les jeunes enfants, jusqu’� 50 pour cent de plomb d’origine alimentaire sont 

absorb�s, bien que les taux d'absorption de plomb provenant du sol, de la poussi�re 

et des �clats de peinture puissent �tre moins �lev�s en fonction de la biodisponibilit� 

(IPCS, 1995). 

Impacts du plomb sur la santé. 

Il a �t� bel et bien �tabli que le plomb est un �l�ment toxique (OMS, 1995; le 

d�partement am�ricain de la sant� et des services humains, 1988 ; Goldstein, 1992). 

C’est la toxicit� du plomb qui a conduit les centres am�ricains pour la lutte et la 

pr�vention de la maladie (CDC) � consid�rer les concentrations de plomb dans le 

sang sup�rieures ou �gales � 10 �g/dl comme �tant �lev�es. En fait, une r�cente 

documentation bien fournie souligne qu'il n’existe peut-�tre aucune marge de 

s�curit� aux expositions existantes et que les enfants m�me expos�s � des niveaux 

inf�rieurs � 10 �g/dl pr�sentaient une d�ficience intellectuelle (Koller, et al, 2004; 

Needleman, 1995; Needleman et Bellinger, 2001; Needleman, et al, 2002). Certaines 

enqu�tes r�centes ont r�v�l� que m�me une exposition au plomb � long terme � des 

niveaux faibles de plomb peut entra�ner des probl�mes de sant� tels que la 

dysfonction r�nale ou le retard de la pubert� chez les filles (Selvan, et al., 2003; Wu, 

et al., 2003; Marsden, 2003). 

Un document de l’OMS/UNECE de 2006 fait une description des effets du plomb sur

la sant�. Selon ce document :

�Le plomb est un m�tal neurotoxique bien connu. La d�ficience du 'd�veloppement 

neurologique chez les enfants est l'effet le plus critique caus� par le plomb. Les 

expositions in ut�ro, pendant l'allaitement, et dans la petite enfance peuvent toutes 

�tre responsables de ces effets. Le plomb s'accumule dans le squelette et sa 

mobilisation � partir des os pendant la grossesse et l’allaitement entra�ne des 

expositions pour le fœtus et l'enfant nourri au sein. Des �tudes �pid�miologiques 

montrent de fa�on constante que les effets chez les enfants sont associ�s � des 

niveaux de plomb dans le sang (plomb�mie Pb-B) d'environ 100-150 g/l. Il y a des 

indications selon lesquelles le plomb est dangereux m�me � des plomb�mies 
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nettement en dessous de 100 g/l et il est probable qu’il n’y ait aucun seuil pour ces 

effets. � (OMS/CEE, 2006)

Les jeunes enfants (de moins de six ans) sont reconnus comme �tant les plus 

vuln�rables � l'exposition au plomb m�me � des concentrations faibles. Les femmes 

enceintes constituent le deuxi�me groupe le plus vuln�rable. Le plomb traverse 

�galement le placenta et atteint le fœtus en d�veloppement. Le plomb absorb� est 

rapidement repris par le sang et les tissus mous, suivi d’une redistribution plus lente 

au niveau des os. Les os accumulent le plomb pendant presque toute la dur�e de la 

vie humaine et peuvent servir de source endog�ne de plomb qui peut �tre lib�r�e 

lentement sur de nombreuses ann�es apr�s l’arr�t de l'exposition (IPCS, 1995). Les 

conclusions des nouvelles recherches sugg�rent que la neurotoxicit� du plomb chez 

les humains est renforc�e pendant la phase p�rinatale, de la conception jusqu’� l’�ge 

de deux ans (Schnaas et al., 2006). 

Le tableau 1 d�crit les sympt�mes associ�s � diff�rents niveaux de plomb dans le 

sang chez les enfants et les adultes. 

Tableau 1 : Les symptômes associés à la teneur en plomb dans le sang chez 
les enfants et adultes

Effets chez les enfants Plomb dans le sang
(µg/dl) Effets chez les adultes

Mortalit� 150
100 Enc�phalopathie

Enc�phalopathie
N�phropathie An�mie
An�mie 
Douleurs abdominales, 

50 Baisse de la synth�se de 
l’h�moglobine

Baisse de la synth�se de 
l’h�moglobine 40 Infertilit� (homme)

N�phropathie
Dimunition du m�tabolisme de la 
vitamine D 30 Perte auditive

Dimunition de la conduction nerveuse 20
Erythropoi�tique protoporphyrilique 10 Hypertension
Perte auditive Fausses couches
R�duction de la croissance
Source : Agence pour les substances toxique et de l’enregistrement des maladies (ATSDR), 1990. 
Etudes de cas dans le domaine de l’hygi�ne de l’environnement, N�1
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Réglementations sur le plomb dans les peintures

Depuis plus de 70 ans, les dangers li�s � la fabrication et � l’application de peinture 

au plomb avaient conduit plusieurs de pays � �dicter des interdictions ou des 

restrictions sur l’utilisation de la c�ruse pour la peinture d’int�rieur : la France, la 

Belgique et l’Autriche en 1909, la Tunisie et la Gr�ce en 1922 ; la Tch�coslovaquie 

en 1924, la Grande-Bretagne, la Su�de et la Belgique en 1926, la Pologne en 1927, 

l’Espagne et la Yougoslavie en 1931, et Cuba en 1934 (Markowitz, 2000). En 1922, 

la troisi�me Conf�rence internationale du Travail de la Soci�t� des Nations a 

recommand� l'interdiction de la c�ruse pour usage int�rieur (AJPH, 1923).

En 2008, le congr�s am�ricain a r�duit la norme pour le plomb dans les peintures 

des maisons et des peintures sur les produits utilis�s par les enfants de 0,06 pour 

cent (600 ppm) � 0,009 pour cent (90 ppm). La nouvelle norme appliqu�e par la 

commission de la s�curit� des produits de consommation entre en vigueur en ao�t 

2009. 

En 1997, l'Australie a recommand� 0,1 pour cent du plomb total comme quantit� 

maximale de plomb dans la peinture pour usage domestique (DEH 2001). La norme 

de plomb �dict�e par Singapour est de 0,06 pour cent de plomb dans les nouvelles 

peintures. En Chine, la norme est de 90 ppm (Barboza, D., 2007). 

Dans la majorit� des pays d�velopp�s, des efforts concert�s ont conduit durant ces 

derni�res ann�es � une r�duction des rejets de plomb dans le milieu ambiant, ce qui 

s’est traduit par une baisse de l'utilisation commerciale du plomb, et de l'essence 

(CDC, 1991; Edwards-Bert et al., 1994) en particulier. Les niveaux de plomb dans le 

sang chez les populations de ces pays en g�n�ral ont chut� de fa�on spectaculaire 

au cours des 20 derni�res ann�es, gr�ce � l'�limination progressive du plomb dans 

l'essence et la r�duction de l'exposition environnementale aux m�taux (Edwards-Bert 

et al., 1994; Annest, 1983 ; Pirkle, et al., 1994). Aux Etats-Unis, entre 1976 et 1991, 

le niveau moyen de plomb dans le sang des personnes �g�es de 1 � 74 ans avait 

r�gress� de 78 pour cent, passant de 12,8 �g /dl � 2,8 �g / dl (Pirkle, et al., 1994). 

Les niveaux moyens de plomb dans le sang des enfants de 1 � 5 ans avaient 
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diminu� de 72 � 77 pour cent dans diff�rents groupes sociaux d’enfants (Pirkle, et 

al., 1994).

Le plomb continue d'�tre un s�rieux probl�me de sant� publique dans les pays en 

d�veloppement o� il existe des variations consid�rables dans les sources et les 

voies d'exposition (Tong et McMichael, 1999; Falk H, 2003). Dans une �tude r�alis�e 

sur 281 enfants au Liban, il a �t� constat� que la plomb�mie  moyenne (Pb-B) a �t� 

de 66,0 �g/l avec 14 pour cent des enfants ayant une plomb�mie (Pb-B ) sup�rieure 

� 100 �g/l (Nuwayhid, et al., 2003). L’analyse de r�gression logistique a montr� que 

les taux �lev�s de plomb�mie (Pb-B) �taient li�s aux travaux manuels (emplois) 

exerc�s par leurs p�res (odds ratio [OR] de 4,74), � une r�sidence situ�e dans des 

zones � fort trafic (OR: 4,59), durant l’�t� (OR de 4,39), � l’utilisation de l’eau chaude 

du robinet pour la cuisine (OR de 3,96), et au fait qu’ils vivent dans de vieux 

b�timents (OR de 2,01). 

Dans une �tude visant � �tudier la pr�valence de la plomb�mie �lev�e (Pb-B) chez 

les enfants �g�s d’un � six ans � Kaduna, au Nigeria, il a �t� constat� que la 

plomb�mie moyenne (Pb-B) �tait de 10,6 �g/dl et de deux pour cent chez les enfants 

qui avaient des niveaux de plomb�mie sup�rieurs � 30 �g/dl (Nriagu, 1997). Les 

associations les plus fortes ont �t� trouv�es entre Pb-B et le fait que la famille 

poss�dait une voiture ou vivait dans une maison situ�e le long d’une route 

goudronn�e. Dans une �tude similaire effectu�e � Karachi, il a �t� constat� 

qu'environ 80 pour cent (n = 430) des enfants (�g�s de 36 � 60 mois) avaient une 

plomb�mie sup�rieure � 10 �g/dl (Rahbar, et al, 2002). Il a �galement �t� constat� 

qu’au niveau de cinq pour cent des cas les plus importants, leurs maisons �taient 

proches de la principale intersection en centre-ville ; l'application de Surma (Kohl) 

aux yeux des enfants, l'exposition du p�re au plomb dans son lieu de travail, 

l'analphab�tisme des parents, l'habitude des enfants de mettre des choses � la 

bouche, figuraient parmi les param�tres associ�es aux concentrations �lev�es de 

plomb dans le sang. 

Dans une �tude sur l'intoxication au plomb dans les grandes villes indiennes, la 

Fondation George a signal� que 51,4 pour cent de la population totale �chantillonn�e 

avaient une plomb�mie sup�rieure � 10 �g/dl (Pb-B), tandis que 12,6 pour cent 

avaient plus de 20 �g/dl de Pb-B (Fondation George, 1999). Dans les villes comme 
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Delhi et Kolkata, pr�s de 19 pour cent de la population �chantillonn�e avaient une 

plomb�mie sup�rieure � 20μg/dl. A Mumbai, quelque 14,7 pour cent des enfants 

avaient une plomb�mie de plus de 20 �g/dl.  

Dans une �tude men�e pour estimer la plomb�mie (Pb-B) et la pr�valence de la 

toxicit� du plomb chez les �coliers et des enfants r�sidant dans des bidonvilles de 

Delhi, il a �t� constat� que la plomb�mie moyenne �tait de 7,8 �g/dl et la proportion 

d'enfants ayant plus de 10 �g / dl de Pb-B �tait de 18,4 pour cent (Kalra, V., et al., 

2003). Cela laissait penser que la distance entre la maison ou l'�cole et la route 

principale semblait �tre associ�e � l’augmentation de la plomb�mie, mais ces 

diff�rences n'�taient pas statistiquement significatives. Des rapports similaires 

mettent en exergue des concentrations �lev�es de plomb dans le sang chez les 

enfants dans diff�rentes autres villes en Inde et les associent aux pratiques locales 

et aux voies d'exposition (Kumar et Kesaree, 1999; Kaul, 1999; Patel, et al., 2001). 
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2.Objectifs de l'étude et méthodologie

Objectifs 

La sixi�me session du Forum Intergouvernemental sur la S�curit� Chimique (FISC), 

tenue du 15 au 19 septembre 2008 � Dakar, S�n�gal, a adopt� une r�solution 

unanime visant � �liminer le plomb dans les peintures au niveau mondial. Le 

probl�me du plomb dans les peintures �tait �galement � l'ordre du jour de la 

deuxi�me session de la conf�rence internationale sur la gestion des produits 

chimiques (ICCM), tenue � Gen�ve du 11 au 15 mai 2009. Pour mieux alimenter le 

d�bat international sur la question, Toxics Link et le R�seau International pour 

l’Elimination des POPs (IPEN) d�cid�rent de travailler avec d'autres organisations 

partenaires dans diff�rentes r�gions du monde afin de d�terminer la teneur totale en 

plomb (Pb) contenue dans les nouvelles peintures d�coratives disponibles dans 

diff�rents pays en d�veloppement pour conna�tre la quantit� de plomb en utilisation. 

Ce projet a �t� financ� conjointement par la soci�t� su�doise pour la conservation de 

la Nature (SSNC), l’IPEN, et le Centre pour l'Etude des Politiques Publiques. 

Echantillonnage 

En raison du manque de temps et de ressources, il a �t� d�cid� de pr�lever de 

nouvelles peintures dans seulement 10 pays sur diff�rents continents. Les crit�res 

suivants ont �t� adopt�s :

1. Absence d'�tude similaire dans le pays 

2. Pr�sence d'organisations fortes et efficaces pour les campagnes et le suivi 

Les 10 pays suivants ont �t� s�lectionn�s :

 Le Sri Lanka en Asie du Sud ;

 Les Philippines et la Tha�lande en Asie du Sud-Est ;

 La Tanzanie, l’Afrique du Sud, le Nigeria et le S�n�gal en Afrique ;

 Le B�larus en Europe de l’Est ;

 Le Mexique et le Br�sil en Am�rique latine.
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Dans chacun des pays Toxics Link a travaill� en �troite collaboration avec le 

coordinateur international de l’IPEN et les plates-formes r�gionales pour identifier les 

organisations partenaires, et, par la suite, ils ont tous consenti � mener la collecte 

des �chantillons de nouvelles peintures conform�ment aux directives (voir annexe II). 

Les �chantillons ont �t� exp�di�s par courrier ou fret a�rien au bureau de Toxics 

Link � New Delhi. Chaque organisation partenaire �tait cens�e envoyer entre 25 et 

30 �chantillons de peinture plastique et laqu� de couleurs diff�rentes. Cependant, 

une majorit� des �chantillons �taient des peintures laqu�es. �tant donn� que les 

�tudes ant�rieures ont r�v�l� des niveaux relativement faibles de plomb dans les 

peintures plastiques, et pour d'autres raisons logistiques, comme le co�t et la 

commodit� d'envoi, le nombre total d'�chantillons de peinture plastique de chaque 

organisation partenaire �tait maintenu � moins de 10 sur 30.

Les organisations suivantes ont particip� � l'�chantillonnage et la collecte 

d'informations de base sur les industries de peinture de leurs pays respectifs. Ces 

organisations font �galement partie de l'IPEN.

 Centre pour la justice environnementale, 20A, Kuruppu Road, Colombo 08, Sri 

Lanka ;

 Coalition �cologique contre les d�chets des Philippines, Inc (EcoWaste 

Coalition), Unit 329, Eagle Court Condominium, Matalino Street, Barangay 

Central, Quezon City, Philippines ;

 Campagne pour le r�seau d’une industrie de remplacement (CAIN), 211 / 2, 

Ngamwongwan Rd., Soi 31, Muang, Nonthaburi 11000, Tha�lande ;

 AGENDA pour l'environnement et d�veloppement responsable, Sinza B 545, 

rue Mashujaa Sinza Palestina, PO Box 77266, Dar es Salaam, Tanzanie ;

 Les travaux pr�paratoires, Amis de la Terre, PO BOX 2375, � 

Pietermaritzburg, 3200, en Afrique du Sud ;

 Les amis de l'environnement (FOTE)/Recherche strat�gique et d'action pour le 

d�veloppement de l'environnement (SRADev), 106/110, Lewis Street, Lagos, 

Nigeria ;
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 Pesticide Action Network (PAN) Africa, N� 15 rue 1 x J Castors-Derkl� Dakar, 

BP 15938, Dakar-Fann, S�n�gal ;

 Centre pour des solutions environnementales, P.O. Box 21, Minsk, 220141, 

Belarus ;

 Red de Acci�n en Plaguicidas y sus Alternativas en M�xico (RAPAM) / Centro 

de An�lisis y Acci�n en T�xicos y sus Alternativas (CAATA) Amado Nervo 23, 

Int 2, le Col de San Juanito, Texcoco, Edo. de Mexico CP 56121, Mexico ;

 APROMAC – L’association pour la pr�servation de l’environnement, Rua 

Octavio Secundino, 340, CEP 80520-480, Curitiba - Paran� – Br�sil.

Quelques �chantillons provenant des march�s indiens ont �t� �galement recueillis 

afin d'�tudier les affirmations de quelques marques qui, en 2008, avaient annonc� 

l'�limination progressive du plomb de leurs produits laqu�s. 

Les �chantillons ont �t� re�us entre novembre 2008 et f�vrier 2009 � New Delhi; ils 

ont �t� �tiquet�s et attribu�s un num�ro d'identification unique. Un nombre total de 

317 �chantillons de peinture, dont 26 �chantillons provenant de l'Inde, ont �t� 

pr�par�s pour �tre analys�s au laboratoire. 

Matériel et méthodes 

Les �chantillons ont �t� analys�s selon les proc�dures standards d’analyses pour le 

plomb contenu dans la peinture par digestions acide sur la base de plaque 

chauffante ou micro-ondes et d’une spectroscopie d'�mission avec plasma inductif, 

l'EPA, PB92-114172, sept. 1991; SW846-740 (US EPA, 2001)

Préparation des échantillons

1. Chaque �chantillon de peinture fra�che a �t� appliqu� sur une surface de 

verre propre (un pied carr�) en utilisant une brosse diff�rente pour chaque 

�chantillon pour �viter toute contamination. Les �chantillons ainsi appliqu�s 

ont �t� mis � s�cher pendant au moins 72 heures.
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2. Apr�s s�chage, les �chantillons ont �t� racl�s des surfaces en verre � l’aide 

de couteaux aiguis�s et propres. Un couteau par �chantillon �tait utilis� pour 

�viter toute contamination.

3. Les �chantillons ainsi racl�s, �taient recueillis dans des sacs en poly�thyl�ne 

et envoy�s au laboratoire d’analyse de Delhi, A-62 / 3, GT Karnal Road, 

Industrial Area, Opposite Hans Cinema, Azadpur, Delhi-110033 pour analyse. 

Le laboratoire d’analyse de Delhi (Delhi Test House) est accr�dit� par 

l’organisme national d’accr�ditation pour l’analyse et les laboratoires 

d’�chantillonnage (NABL).

Méthodes de laboratoire 

1. Chaque �chantillon gratt� a �t� broy� � l’aide d’un mortier et d’un pilon pour 

rendre les �chantillons aussi homog�nes que possible. Puisque la peinture au 

latex ne s’�crase pas les �chantillons ont �t� d�coup�s en petits morceaux 

avec des ciseaux en acier nettoy�s au pr�alable.

2. Environ 0,3 g de chaque �chantillon de peinture a �t� pris sur une lame en 

verre et plac� dans un four � 120� C pendant deux heures pour enlever toute 

trace d'humidit�.

3. Environ 0,1 g de chaque �chantillon de la peinture s�ch�e a ensuite �t� pes� 

avec pr�cision dans un r�cipient en T�flon ferm�, puis dig�r�/extrait.

4. Les standards ont �galement �t� pr�par�es de fa�on similaire.

Procédures de digestion  

1. Trois millilitres d'acide nitrique concentr� (HNO3) ont �t� ajout�s dans les 

r�cipients en t�flon, puis plac� dans une �tuve � 150�C pendant une heure. 

2. Les r�cipients ont ensuite �t� mis � refroidir � temp�rature ambiante.

3. La solution ainsi que tous les pr�cipit�s ont �t� transf�r�s dans une fiole 

jaug�e de 25 ml. 

4. De l'eau d�min�ralis�e a �t� ajout�e dans la fiole puis bien m�lang�. Les 

pr�cipit�s ont pu se d�poser ont fond et la solution a �t� ensuite filtr�e.

5. Les �chantillons t�moins ont �galement �t� pr�par�s de la m�me fa�on.
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Les �chantillons dig�r�s ont ensuite �t� analys�s pour d�terminer la teneur totale 

en plomb (Pb) avec un Spectrom�tre � Absorption atomique (AAS) et �quip�s 

d’un four en graphite (GF), de mod�le -932 Plus. Des dilutions ont �t� effectu�es 

pour tracer la courbe d'�talonnage. La r�cup�ration a �t� entre 80 et 120 pour

cent pour diff�rents lots de digestions. Le seuil de d�tection de la m�thode �tait 

de 1,25 ppm. 
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3. Résultats et discussion

Sénégal

Historique 

L'industrie de la peinture au S�n�gal est vaste, avec certaines marques plus 

connues que d'autres. Les d�tails sur ces marques sont pr�sent�s dans le 

tableau 2. 

Tableau 2 : Principales marques de peinture au Sénégal et leurs détails 

respectifs 

Industries Marque
Types de 
peinture

Usage Quantité/prix FCFA

Seigneurie

Tropix A l’eau Domestique 

5Kg/2500

10Kg/5000

20Kg /9000

Eurekaline A l’eau Domestique 

5Kg/2500

20Kg/9000

22Kg /10000

Laqu� � l’eau Domestique 

5Kg/2500

20Kg/9000

22Kg/10000

ISA laqu� Domestique 100Grs/500

Autocolor Auto Industriel 1kg/35000

Sikkens Auto Industrial 1L/35000

SAPEC

Peinture SAPEC A l’eau Domestique 
5Kg/2800

20Kg/10000

SAPEC Plus A l’eau Domestique 
5Kg/3000

22Kg/10000

PALLINAL Auto Domestique 1Kg/29000

Monopol Auto Domestique 1Kg/35000
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SENPAIC

Magic laqu� Domestique 100Gr/500

Vinyl A l’eau Domestique
5Kg/2800

20Kg/10000

PPG Auto Industriel 1Kg/12000

SENAC

Maestria A l’eau Domestique 
5Kg/2500

20Kg/9000

Vinyl A l’eau Domestique

5Kg/2500

20Kg/9000

22Kg/10000

ASTRAL Peinture Astral
A l’eau Domestique

5Kg/2500

10Kg/5000

20Kg /9000

Laqu� Domestique 100Gr/500

NATIONAL
Peinture National Laqu� Domestique

1Kg/1500

5Kg/7000

National A l’eau Domestique
5Kg/2500

20Kg/10000

L’industrie de la peinture au S�n�gal d�pend de l’importation des mati�res premi�res  

(acrylic, autocryl, etc.) provenant d’Italie, d’Allemagne, de la France, du Maroc, et de 

l’Egypte. Les marques import�es sont �galement vendues dans les magasins � 

Dakar (voir tableau 3).

Tableau 3 : Marques de peintures import�es et leurs d�tails. 

Marques
Types de 
peinture

Usage
Quantit�/Prix 

FCFA
Pays 

d’importation

Supr�me Opaco Laqu� Domestique 0.5l/3000 Italie
Novemail Laqu� Domestique 100gr/500 Allemagne

Rayon Atlas Laqu� Domestique 100gr/700 Maroc
Vulkeol Laqu� Domestique 125ml/500

Smalto Lucido Laqu� Domestique 125ml/500 Italie
Safrimex Email -

synth�tique Laqu� Domestique 80ml/500 Maroc

Smalto Extra Laqu� Domestique 50ml/500 Italie 
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Il n'existe aucune r�glementation concernant le plomb dans les peintures ou autres 

produits. Toutefois, le gouvernement a �t� oblig� de prendre un arr�t�, apr�s 

l’incident dans lequel des habitants de Thiaroye (r�gion de Dakar) ont �t� victimes de 

contamination au plomb suite � des activit�s de recyclage de batteries usag�es. 

Malheureusement, l'arr�t� n'a pas encore �t� sign�. Les �chantillons analys�s 

concernaient les marques suivantes: SEN-PAIC Magic, Novemail-Flag, Peinture 

Aluminium / Rayon Atlas, Supreme Opaco, Seigneurie Email, Seigneurie ISA, 

Vulkeol, National, SENAC, Astral, Sapec, SEN-PAIC, Smalto Lucido, Safrimex / 

email, Synthetique et Smalto Extra. 

Résultats 

Le tableau 4 montre les niveaux de concentration en plomb dans des �chantillons de 

peinture ainsi que leur description. Le tableau 5 pr�sente les mesures statistiques de 

la concentration de plomb dans les �chantillons. Le tableau 6 montre la r�partition 

des �chantillons ayant une concentration en plomb sup�rieure � 90 ppm  

Les observations g�n�rales de l'�tude d'�chantillons provenant du S�n�gal sont : 

1. La moyenne arithm�tique de la concentration en plomb de tous les 

�chantillons est de 4108,1 ppm. La concentration moyenne de plomb est de 

1615 ppm, ce qui implique que 50 pour cent des �chantillons de peintures ont 

une concentration de plomb sup�rieure � 1615 ppm. 

2. Pour les �chantillons de peinture laqu�e la moyenne arithm�tique de la 

concentration de plomb �tait de 5866.4 ppm avec une gamme variant entre 

0,6 ppm et 29717 ppm (3 %). La concentration moyenne de plomb pour les 

�chantillons laqu� �tait de 2771,4 ppm. 

3. Pour les �chantillons de peinture plastique, la moyenne arithm�tique �tait de 

5,5 ppm, avec une gamme variant entre 0,6 ppm et 29 ppm. La concentration

moyenne de plomb �tait de 3 ppm. 

4. Un nombre total de 30 �chantillons de peinture, dont 21 �chantillons de 

peinture laqu�e et neuf �chantillons de peinture plastique, ont �t� analys�s 

pour leur concentration totale de plomb. Sur les 21 �chantillons laqu�s, 18 (86

%) avaient des concentrations sup�rieures � 90 ppm, tandis que 16 
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�chantillons (76,2 %) ont pr�sent� des concentrations de plomb de plus de 

600 ppm. 

5. Aucun des �chantillons de peinture plastique n’a montr� une concentration de 

plomb sup�rieure � 90 ppm. 

6. Les �chantillons laqu�s des marques Peinture Aluminium / Rayon Atlas et 

Smalto Lucido ont pr�sent� des concentrations de plomb inf�rieures � 90 

ppm. 

7. La concentration de plomb la plus �lev�e (29717 ppm ou trois pourcent) �tait 

trouv�e dans l’�chantillon de peinture laqu�e de couleur verte. 

Conclusions 

Les principales conclusions de la pr�sente �tude par rapport aux teneurs en plomb 

dans les peintures pr�lev�es du S�n�gal sont :

1. La majorit� des �chantillons de peinture laqu�e ont montr� des concentrations 

de plomb �lev�es. Quelque 86 % des �chantillons de peinture laqu�e

pr�sentaient des concentrations de plomb sup�rieures � 90 ppm, tandis que 

76 % des �chantillons de peinture laqu�e avaient des concentrations de 

plomb de plus de 600 ppm. La concentration moyenne de plomb �tait de 

4108,2 ppm. Aucun des �chantillons de peinture plastique n’avait des niveaux 

de concentration de plomb sup�rieure � 90 ppm.

2. Dans l'ensemble, 60 % des �chantillons de peinture ont d�pass� les 

concentrations de plomb de 90 ppm, et 53 % ont d�pass� les concentrations 

en plomb de 600 ppm. 

3. La plus forte concentration de plomb a �t� trouv�e dans un �chantillon de 

peinture laqu�e de couleur verte. 
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Tableau 4 : Les concentrations de plomb (en ppm et en %) dans les 
échantillons en provenance du Sénégal

N° échantillon Marques de 
peinture

Type de 
peinture 

plastique/ 
laqué

Couleur 
des 

peintures

Concentration de 
Pb (en ppm)

Concentration 
de plomb

(en %)

SEG 01 SEN-PAIC Magic laqué Rouge 3721 0,4
SEG 02 SEN-PAIC Magic laqué Blanche 2646,1 0,3
SEG 03 SEN-PAIC Magic laqué Verte 2972,5 0,3
SEG 04 Novemail - Flag laqué Jaune 9946 0,9
SEG 05 Novemail - Flag laqué Blanche 1597,1 0,2
SEG 06 Novemail - Flag laqué Noire 2656 0,3
SEG 07 Novemail - Flag laqué Verte 4638 0,5
SEG 08 Novemail - Flag laqué Rouge 2771,4 0,3
SEG 09 Novemail - Flag laqué Bleue 572 0,1
SEG 10 Novemai l- Flag laqué Jaune 10282,4 1,0
SEG 11 SEN-PAIC Magic laqué Bleue 1632,2 0,2
SEG 12 Peinture 

Aluminium/ Rayon 
Atlas

laqué Couleur 
dorée

15,5 0,00155

SEG 13 Peinture 
Aluminium/Rayon 

Atlas

laqué Gris 50 0,00498

SEG 14 Supreme Opaco Plastique Jaune 
dorée

1 0,0001

SEG 15 Supreme Opaco Plastique Blanche 1 0,0001
SEG 16 Seigneurie Email laqué Blanche 2135 0,2
SEG 17 Seigneurie ISA laqué Verte 29717 3
SEG 18 Seigneurie ISA laqué Jaune 5966 0,6
SEG 19 Seigneurie Email laqué Jaune 24164,4 2,4
SEG 20 Vulkeol laqué Noire 472,4 0,04
SEG 21 Seigneurie Email Plastique Blanche 1 0,00006
SEG 22 National Plastique Blanche 5,3 0,00053
SEG 23 SENAC Plastique Blanche 3,1 0,00031
SEG 24 Astral Plastique Blanche 3 0,00027
SEG 25 SAPEC Plastique Blanche 0,6 0,00006
SEG 26 SEN-PAIC Plastique Blanche 7 0,00066
SEG 27 Smalto Lucido laqué Gris foncée 0,6 0,00006
SEG 28 Safrimex/ Email 

Synthetique
laqué Brune 3098 0,3

SEG 29 Astral laqué Verte 14143 1,4
SEG 30 Smalto Extra Plastique Blanche 29 0,00287
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Tableau 5 : Mesures statistiques de la concentration de plomb dans les 
échantillons de peinture provenant du Sénégal

Tous les 
échantillons

Echantillons de 
peintures laquées

Echantillons de 
peintures 
plastiques

Moyenne arithmétique 4108,14 5866,4 5,5
Ecart type 7160,2 7970 9

Concentration 
maximale 29717 29717 29

Concentration 
minimale 0,6 0,6 0,6

Moyenne 1615 2771,4 3

Tableau 6 : Répartition des échantillons ayant une concentration de plomb 
supérieure à 90 ppm ou 600 ppm

N° des 
échantillons

N° des échantillons 
ayant plus de 90 
ppm de plomb

N° des échantillons 
ayant plus de 600 

ppm de plomb
Echantillons de 

peintures laquées 21 18 (86 %) 16 (76,2 %)

Echantillons de 
peintures plastiques 9 0 0

Tous les échantillons 30 18 (60 %) 16 (53,3 %)
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Tous les échantillons de tous les continents

Le tableau 7 (en annexe) montre le r�sum� statistique des concentrations de plomb 

de tous les �chantillons dans leur ensemble, alors que la r�partition des �chantillons 

ayant des concentrations de plomb sup�rieures � 90 ppm est donn�e dans le tableau

8 (en annexe). Le tableau 9 illustre la concentration de plomb dans les marques 

multinationales, qui ont �t� pr�lev�es dans diff�rents pays producteurs. Il y a quatre 

marques de peinture multinationales pour lesquelles des �chantillons ont �t� 

pr�lev�s dans plusieurs pays, Il s’agit de ICI Dulux, Sherwin Williams, Corail, et 

Asian Paints (Berger international en Tha�lande et au Nigeria).
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Les principales conclusions de l'étude sont : 

1. Globalement 317 échantillons de peinture dont 232 échantillons laqués, 78 

échantillons de plastique et sept échantillons de vernis, ont été analysés pour 

les concentrations en plomb. 

2. Parmi les échantillons collectés, 53 % des échantillons contenaient plus de 90 

ppm de plomb, tandis que 50 % des échantillons présentaient des 

concentrations de plomb supérieures à 600 ppm. 

3. Quelque 68,5 % des échantillons laqués avaient des concentrations de plomb 

de plus de 90 ppm, tandis que 65 % des échantillons laqués avaient des 

concentrations de plomb supérieures à 600 ppm. 

4. Seuls 10 % des échantillons de peinture plastique présentaient des 

concentrations de plus de 90 ppm. 

5. La moyenne globale des concentrations de plomb était de 18220,3 ppm, alors 

que pour les échantillons laqués, la moyenne était de 23707,1 ppm. Pour les 

échantillons de plastique, la moyenne était de 1508,5 ppm. 

6. De tous les échantillons collectés, 50 % des échantillons présentaient des 

concentrations de plomb de plus 1541,2 ppm. Concernant les échantillons 

laqués, la concentration moyenne de plomb était de 3914,2 ppm. Dans le cas 

des échantillons de peinture plastique, la concentration moyenne de plomb 

était de 9 ppm, ce qui implique que 50 % des échantillons en plastique 

présentaient des concentrations de plomb supérieures à 9 ppm. 

7. Les concentrations de plomb dans les échantillons variaient entre 0,6 ppm et 

505716 ppm (51 %). 

8. Les marques de peinture multinationales, celles utilisées dans plusieurs pays, 

ont montré une variation de concentrations de plomb dans les échantillons 

provenant de différents pays. 

(a) Sur les 54 entreprises de peinture ayant des produits contenant des 

concentrations de plomb supérieures à 90 ppm, 6 étaient des filiales 



30

de soci�t�s am�ricaines. 8 autres entreprises de peinture �taient 

des filiales de soci�t�s europ�ennes ou japonaises. 

(b) Au moins trois des entreprises de peinture ayant des produits 

contenant des concentrations de plomb sup�rieures � 90 ppm sont 

certifi�es ISO 14001 dans le pays o� les peintures ont �t� achet�es. 

7 autres soci�t�s pr�tendent � la norme ISO 14001. 

(c) En outre, 10 entreprises sont des filiales ou d�tiennent des licences 

de commercialisation des marques de grandes entreprises qui sont 

certifi�es ISO 14001 

Figure 1. Pourcentage des échantillons de peinture ayant plus de 90 ppm de plomb

La figure ci-dessus fait ressortir le pourcentage des �chantillons de peinture ayant 

une concentration de plomb sup�rieure � 90 ppm. Parmi les 10 pays o� les 

�chantillons de peinture ont �t� pr�lev�s et analys�s pour leur teneur totale en 

plomb, 2 pays, le Nigeria et la Tanzanie, ont pr�sent� un pourcentage tr�s �lev� 

contenant plus de 90 ppm de plomb. Le Nigeria et la Tanzanie �taient suivis du 

Mexique, de l’Afrique du Sud, du B�larus et du S�n�gal. La Tha�lande avait le plus 

faible pourcentage d’�chantillons de peinture contenant du plomb d�passant 90 ppm. 
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Figure 2. Pourcentage des échantillons de peinture laqué ayant plus de 90 ppm de plomb

La figure ci-dessus montre le pourcentage des �chantillons de peinture laqu�

provenant de 10 pays contenant plus de 90 ppm de plomb. Il appara�t que tous les 

�chantillons de peinture laqu�e en provenance de la Tanzanie, du Nigeria et du 

Mexique contenaient plus de 90 ppm de plomb, suivi du S�n�gal (86 %) et du 

B�larus (82 %). Le Br�sil avait le plus faible pourcentage d’�chantillons de peinture 

laqu�e avec plus de 90 ppm de plomb. 

Conclusions 

Les principales conclusions tir�es de l'�tude des �chantillons de peinture provenant 

de 10 pays � travers le monde sont : 

1. A quelques exceptions pr�s, tous les �chantillons de peinture plastique 

avaient des concentrations de plomb faibles, souvent inf�rieure � 90 ppm

2. La majorit� des �chantillons de peinture laqu�e avaient des concentrations de 

plomb sup�rieures � 90 ppm ou 600 ppm. 

3. La pr�sence d'une petite quantit� de plomb dans la plupart des �chantillons 

de plastique peut �tre due aux impuret�s dans les mati�res premi�res 

puisqu’un pourcentage important d'�chantillons avaient des niveaux de plomb 

inf�rieurs � 20 ppm. Sur 317 �chantillons de peinture plastique, 101 
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�chantillons (32 %) contenaient des niveaux de plomb inf�rieurs � 20 ppm de 

plomb. 

4. Il y a une petite diff�rence dans le pourcentage des �chantillons ayant des 

concentrations de plomb sup�rieures � 90 ppm et ceux  pr�sentant des 

concentrations sup�rieures � 600 ppm. 

5. Il est �vident qu’il existe des alternatives au plomb dans les peintures, puisqu’ 

un certain nombre de marques provenant de diff�rents pays montrent 

r�guli�rement de faibles concentrations de plomb, m�me dans leurs produits 

laqu�s. Les succ�dan�s de nettoyage des pigments � base de plomb, comme 

le dioxyde de titane, ont �t� utilis�s depuis un certain temps. 

6. Il y a un manque g�n�ral de sensibilisation sur la question du plomb dans la

majorit� des pays ayant particip� � la pr�sente �tude. 

7. En l'absence de toute norme obligatoire pour le plomb dans les peintures, les 

industries, grandes et petites, utilisent le plomb sans se soucier de ses 

impacts sur la sant� et l’environnement. 
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4. Recommandations
Les recommandations comprennent les points suivants : 

1. Réglementation : l'utilisation du plomb dans les peintures n'est pas 

r�glement�e dans les pays en d�veloppement. Les impacts du plomb sur 

la sant� sont bien reconnus dans la plupart des pays d�velopp�s et de 

nombreux Etats ont pris des mesures strictes contre cela. L’intoxication au 

plomb est la maladie environnementale la plus grave chez les enfants 

dans les pays en d�veloppement, par cons�quent, il devient imp�rieux 

d'adopter des r�glementations nationales obligatoires pour limiter les 

concentrations de plomb dans les peintures. L'utilisation de peintures au 

plomb, telles que les peintures industrielles, devrait �tre r�duite au 

minimum. 

2. Suivi : Pour une application effective des normes sur l’utilisation du plomb, 

un plan de surveillance appropri� devrait �tre �tabli pour s’assurer que 

l'industrie de la peinture se conforme aux normes. Les organismes 

gouvernementaux, en collaboration avec les Organisations Non 

Gouvernementales peuvent jouer un r�le majeur dans le contr�le de la 

pr�sence de plomb dans les peintures. Avant 2012, un suivi des 

�chantillons de peinture provenant des 10 pays pourrait �tre men� pour 

contr�ler les �ventuelles diminutions progressives de la commercialisation 

du plomb dans les peintures ou les variations du march�. 

3. Les expositions domestiques : la limitation seulement de la teneur en 

plomb dans les nouvelles peintures ne serait pas suffisante. Un 

programme doit �tre �labor� pour d�terminer les sources de contamination 

au plomb de la poussi�re domestique, qui constitue la principale voie 

d'exposition pour les enfants. 

4. Les aspects réglementaires : L'industrie de la peinture et les 

professionnels de la sant� devraient �tablir des directives visant � r�duire 

l'exposition au plomb tout en retirant les vieilles peintures ou en les 

enrobant avec de nouvelles peintures. 
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5. La sensibilisation du public sur la toxicit� du plomb est extr�mement 

faible dans les pays en d�veloppement. Une campagne de masse devrait 

�tre lanc�e pour �duquer et sensibiliser les gens (surtout les peintres, les 

architectes, et l'industrie de la peinture) sur les dangers li�s au plomb. Une 

telle campagne devrait comprendre des programmes pour une mise en 

œuvre effective des mesures de pr�vention. Le soutien des parties 

prenantes importantes, comme les gouvernements, l'industrie, les 

professionnels de la sant� publique, les groupes d'int�r�t public, etc., 

doivent �tre sollicit�s, pour �viter les intoxications au plomb. 

6. L’�tiquetage : L'industrie de la peinture devrait inclure un symbole de 

peinture sans plomb sur les produits, ainsi que des instructions pour 

l'utilisation, dont celui pour la peinture d�corative des maisons ou la 

peinture industrielle et commerciale. 

7. Les partenariats : Des efforts concert�s doivent �tre d�ploy�s pour b�tir 

des partenariats entre les organisations de la soci�t� civile et autres 

parties prenantes dans pays en d�veloppement pour s’assurer que le 

plomb est finalement �limin� dans les peintures � travers le monde entier. 

Aussi un r�seau coordonn� et organis� d'ONG et d’organisations de la 

soci�t� civile faciliterait l’atteinte de ces objectifs. 

8. Efforts mondiaux : Le Partenariat mondial sur le plomb dans les peintures 

mis en place dans le cadre du PNUE et l'OMS lors de la deuxi�me 

conf�rence internationale sur la gestion des produits chimiques (ICCM2) 

en mai 2009 est un exemple d’efforts mondiaux. Toutes les parties 

prenantes, les gouvernements nationaux et l'industrie en particulier, 

doivent soutenir cet effort. En outre, l'industrie gr�ce � sa renomm�e

mondiale et ses partenaires de tout horizon doit s'employer � �radiquer ce

probl�me. 
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6. Annexes

Tableau 7 : Statistique des concentrations en plomb de l’ensemble des

�chantillons 

Pays Echantillons Moyenne 
arithm�tique 

(ppm)

Concentration 
maximale de 
plomb (ppm)

Concentration 
minimale de 
plomb (ppm)

Moyenne
(ppm)

Sri Lanka

Tous 15927 137325 4 34,4

Email 25210 137325 4 5137,4

Plastique 4177 45743,1 6 18

Philippines

Tous 17016,4 189163,5 0,6 40,2

Email 28354 189163,5 3,4 3199

Plastique 11 40,2 0,6 9

Tha�lande

Tous 38970,5 505716 0,6 2,2

Email 61893 505716 0,6 35

Plastique 3 15 0,6 0,6

Tanzanie

Tous 111873 120862,1 13 3631,5

Email 14537 120862,1 193,2 4130,5

Plastique 22,2 40,2 13 19

Afrique du 
Sud

Tous 19862 195289 3 11

Email 19862 195289 3 11

Plastique

Nigeria

Tous 30332,1 129837 2898,4 13394,2

Email 36989,5 129837 4636 23866

Plastique 8458 34598 2898,4 4560

S�n�gal

Tous 4108,1 29717 0,6 1615

Email 5866,4 29717 0,6 2771,4

Plastique 5,5 29 0,6 3

B�larus

Tous 4091 59387,2 0,6 571

Email 5557,5 59387,2 0,6 1678

Plastique 58,2 418,1 0,6 2

Mexique
Tous 34575,3 163812 0,6 30204,2

Email 51860,1 163812 22758,5
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Plastique 6 16 0,6

Br�sil

Tous 11618,3 170258,4 0,6 16,4

Email 15004,1 170258,4 0,6

Plastique 10 14,4 0,6

Inde

Tous 7966,3 49593 0,6 25

Email 9410,6 49593 8,1

Plastique

Tous

Tous 18220,3 505716 0,6 1541,2

Email 23707,1 505716 0,6

Plastique 1508,4 45743 0,6

Tableau 8 : Pourcentage des �chantillons de peinture ayant plus de 90 ppm ou 

600 ppm de plomb

Countries Echantillons Nombre 
d’�chantillons

Pourcentage des 
�chantillons ayant 
une concentration 

en plomb 
sup�rieures � 90 

ppm

Pourcentage 
des 

�chantillons 
ayant une 

concentration 
en plomb 

sup�rieures � 
600 ppm 

Sri Lanka

Total
(including three varnish 

samples)
33 45 45

Email 19 68 68
Plastique 11 10 10

Philippines
Total 25 40 36
Email 15 67 60

Plastique 10 0 0

Tha�lande
Total 27 30 30
Email 17 47 47

Plastique 10 0 0

Tanzanie
Total 26 77 73
Email 20 100 95

Plastique 6 0 0

Afrique du 
Sud

Total 29 65 62
Email 29 65 62

Plastique 0

Nigeria
Total 30 100 100
Email 23 100 100

Plastique 7 100 100
S�n�gal Total 30 60 53
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Email 21 86 76
Plastique 9 0 0

Bélarus
Total 30 60 50
Email 22 82 68

Plastique 8 0 0

Mexique
Total 30 67 67
Email 20 100 100

Plastique 10 0 0

Brésil
Total 31 32 28
Email 24 42 37

Plastique 7 0 0

Inde

Total
(including four varnish 

samples)
26 31 31

Email 22 36 36
Plastique 0

Total
Total 317 53 50
Email 232 68,50 65

Plastique 78 10,20 10,20
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Tableau 9 : La concentration de plomb dans les marques multinationales 

Pays Marques de peinture 
multinationales

Concentration en Pb 
(ppm)

Concentration 
moyenne en Pb (ppm)

Sri Lanka CIC (ICI)

4

1102

4,1
8
9
8

10,2
21,2
14,3
20,4

Philippines

Olympic 26897*

Davies ND
15995

3199
Dutch Boy 189163,3*

Thaïlande

Berger
(part of Asian Paints)

ND

22

ND
ND
35
ND
8,5

Nippon
77637

199213,5505716
14287,4

Rust Oleum
43042

133666333695
24260
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Tanzanie

Goldstar

19,3

3219,2

40,2
3651

3612,2
2522
11360
3387
4188
193,2

Sadolin

17,1

6209,2

2219
26

2670,2
3914,2
31581
4073,1
9841

1541,2

Coral

18

161722,1

13
44068,5

7602
5484
7722

1208621
20248

Afrique du Sud

Prominent

11,2

19469,1

54778
51338

8,1
8,4

10671

Dulux

8,5

7,3

7
3

10
7

11
4,4

Nigeria Berger
(part of Asian Paints)

5674,3

28786,1
62800

66224,1
6004
3228
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Sénégal Seigneurie

2135

15496
29717
5966

24164,4
National 5,3*

Bélarus Nil

Mexique

Comex

16

40255,1

10
0,6

163812
27171
50521

Pintu sayer ICI

4,4

35164,3

6,2
70531
73968
36224

30252.1

Sherwin Williams
4

100567,3
30156,4

Brésil

Coral

12,4

8,5

14
10
6

0,6
8,2

Sherwin Williams 
Novacor

53

25,2
16,4
22
9,5

Renner

5633,2

43979
12,4

170258,4
12

3RM 4935,5
4416

3896,1
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Inde

Kansia Nerolac

23

17
8,1
11,1
12

30,2

ICI Dulux

8,1

11,2
13,4
12
11

Asian Paints

13626

2926

12535
264
23
13
66
14

28,1
0,6

* Indique la concentration en plomb sur seulement un échantillon.


